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** Et maiutcuant, puisque j'arrive j\ la dernière partie de ma vie

de laquelle dépand toute ma vie passëe et toute ma vie future, soit

de vivre avec Christ mon maître éternellement dans la joie, ou bien

dans la peine pour toujours avec les mauvais anges en enfer, et que

je vois devant mes yeux présentement soit le ciel prêt à me recevoir

ou l'enfer prêt à m'eugloutir je déclarerai devant vous ma foi sans

dissimulation.

"D'abord, je crois en Dieu le Père Tôut-Puissant, créateur du
ciel et de la terre, &c. £t je crois chaque article de la foi catholique,

chaque mot et phrase prononcés par Notre Sauveur Jésus-Christ, ses

tipûtres et ses prophètes dans l'Ancien et le Nouveau Testament.

" Et maintenant je viens à ce qui trouble ma conscience plus que

tout ce que j'ai fait ou dit dans ma vie ; et c'est d'avoir publié un

écrit contraire à la vérité que je renonce ici et répudie, viaiment

écrit de ma main, mais contraire à la vérité que je croyais dans mon
cœur, écrit par crainte de la mort et pour sauver ma vie si possible ;

tous ces papiers que j'ai écrits et signés de ma main depuis ma
dégradation je les renonce comme faux. Et comme ma main a

commis l'offense on écrivant ce qui était contraire à mon cœur, ma
main sera en conséquence punie d'abord : car quand j'irai au feu

elle sera brûlée d'abord.

•' Quant au pape, je le rejette avec sa fausse doctrine, comme
l'ennemi de Christ et comme l'antechrist.

*' Et quant au sacrement, je crois ce que j'ai enseigné dans mon
livre contre l'évêque de Winchester ; la doctrine que mon livre

enseigne demeurera en force au dernier jour au jugement de Dieu

où la doctrine papiate aura honte de se montrer le visage."

Ici les spectateurs furent tous étonnés. Les uns commencèrent à

lui rappeler sa rétraction et à l'accuser de fausseté. Il était étrange de

voir les docteurs déçus d'une si grande espérance. Je crois que jamais

la cruauté n'a été jouée et trompée d'une manière plus remarquable.

Car il n'y a aucun doute qu'ils s'attendaient à une glorieuse victoire

et à un triomphe perpétuel par la rétraction de cet homme.

Alors on attacha une chaîne autour de Cranmer, et l'on commanda
de l'entourer de feu. Quand le bois fut allumé, et que le feu

commença à l'entourer il étendit sa main droite qui avait signé sa

rétractation, dans les flammes, et l'y tint pour que le peuple vit

qu'elle était réduite en charbon avant que son corps ne fut touché.


